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Temps de parole : les grosses

ficelles de CNews que l’Arcom n’a

pas vues

Mediapart révèle la parade trouvée par la chaîne de
Bolloré pour échapper aux sanctions de l’autorité de
contrôle, tout en reléguant la gauche et le centre en
pleine nuit. Et en réservant les fortes audiences à
l’extrême droite : 96  % du temps de parole du RN est
diffusé en journée.

Yunnes Abzouz, David Perrotin et Josselin Hazo

26 décembre 2025 à 18h02

D ans la précipitation, le 27 novembre, à quelques
heures de la diffusion de son enquête sur CNews,

l’émission « Complément d’enquête » de France 2 doit
couper une minute de son documentaire. En cause, un
article du journal Le Point, dans lequel l’Arcom, l’autorité
de régulation des médias, conteste fermement les
conclusions d’un rapport de Reporters sans frontières
(RSF), qui affirmait qu’en mars 2025, la chaîne contrôlée
par Vincent Bolloré ne respectait pas les règles sur le
pluralisme des temps de parole politique. 

« Il n’y a pas de contournements de nos règles de
pluralisme sur le mois de mars 2025 et s’il y en avait eu, on
les aurait identifiés et on serait intervenus », a assuré
l’Arcom. Aussitôt, les vedettes de CNews, Jean-Marc
Morandini et Pascal Praud en tête, ont fanfaronné
et tancé le sérieux de l’ONG et de l’émission du
service public.

RSF maintient pourtant les conclusions de son enquête :
seule CNews piétine de manière flagrante et répétée les
règles du pluralisme en reléguant la gauche la nuit,
quand les audiences sont au plus bas, alors que les
leaders de droite et d’extrême droite sont diffusés aux
heures de grande écoute. 

Mediapart a visionné et comptabilisé les prises de parole
politique sur CNews, non pas sur le seul mois de mars
2025 mais sur trois mois d’antenne. Et nos résultats sont

sans appel : RSF avait bien raison. Nous révélons que la
gauche est effectivement sous-représentée aux heures de
grande écoute, quand le Rassemblement national
effectue 96 % de son temps de parole en journée.
Démonstration en trois actes.  

Pourquoi la gauche est-elle surreprésentée en
mars 2025 ? 

Pour contredire RSF, l’Arcom affirme que Cnews est
parfaitement dans les clous en mars et que la gauche
serait même surreprésentée. « La France insoumise et le
Parti socialiste disposent sur CNews au mois de mars 2025
d’un temps de parole qui est supérieur au poids qu’ils
représentent dans le débat public », certifie l’autorité de
régulation des médias. L’Arcom conteste aussi la
méthodologie de RSF, puisqu’elle indique contrôler le
respect des temps de parole non pas sur un seul mois
mais sur tout un trimestre. 

Pourtant, quiconque a déjà regardé CNews aux heures de
grande écoute peut faire ce constat : l’extrême droite y
est largement dominante et la gauche n’est évoquée que
pour y être critiquée ou rabrouée. 

En réalité, si l’Arcom a pu affirmer que la gauche était
surreprésentée au mois de mars, c’est simplement parce
que CNews a rattrapé l’important déficit de temps de
parole de la gauche accumulé en janvier et en février.
D’ailleurs, les données publiques disponibles sur le site
de l’Arcom le confirment. Pour rattraper le retard de la
gauche en journée, la chaîne procède à un rééquilibrage
de nuit, comme l’a aussi démontré Libération. « LR et le
RN sont massivement privilégiés aux heures de grande
écoute, comme l’affirmait RSF, et la droite l’est tous
horaires confondus », conclut le quotidien. 

Certes, les rééquilibrages nocturnes sont utilisés par
toutes les chaînes pour se conformer aux règles de
pluralisme. Mais sur CNews, à la différence des autres
chaînes, ils sont particulièrement massifs et ne
concernent que les partis de gauche et du centre.

Les exemples sont très nombreux et la chaîne continue
d’ailleurs toujours à le faire. On en a trouvé plus de dix
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ces dernières semaines, comme le 20 et le 21 décembre
avec des discours d’élus centristes ou socialistes, le 30
novembre, avec un discours sur la stratégie spatiale de
LFI diffusé de près de trente minutes à 6 h 30 du matin.
Mais aussi le 7 décembre avec la diffusion d’un meeting
de Jean-Luc Mélenchon pendant près de quatre-vingt-dix
minutes à 5 h 30 du matin. C’est ce qu’on appelle des
tunnels nocturnes.

Or, en 2021, le CSA, l’ancêtre de l’Arcom, avait mis en
demeure CNews et estimé que ces rattrapages nocturnes
relevaient d’un contournement illicite des règles
lorsqu’ils étaient trop importants : le temps de parole
d’un parti ne peut pas être « essentiellement » diffusé la
nuit. Aujourd’hui encore, l’Arcom stipule que le public
doit être « réellement destinataire » des interventions
politiques. Mais pour maintenir ses tunnels nocturnes
sans être sanctionné par l’Arcom, Cnews a trouvé
une parade.  

Le décalage de la matinale 

Mediapart révèle que la chaîne modifie discrètement sa
grille de programmes pour tromper l’autorité de
régulation des médias. En principe, la matinale de CNews
démarre à 6 heures. Mais elle est régulièrement décalée à
7 heures durant certains week-ends. Mediapart a trouvé
plusieurs exemples en mars 2025. 

Le samedi 22 mars, CNews rediffuse une interview de
Manuel Bompard et recule d’une heure sa matinale.
Rebelote le dimanche 23 mars avec un meeting d’une
heure de Jean-Luc Mélenchon à Brest à la place de la
matinale. Idem le 29 mars, la chaîne cassant sa grille pour
y passer deux fois la même interview de Fabien Roussel,
puis deux fois celle de l’élue Renaissance Maud Bregeon.
Le 30 mars, c’est un discours d’une heure de François
Hollande qui remplace la première heure de la matinale. 

Si l’on prend en compte cette
manipulation, le temps de
parole nocturne de LFI en mars
2025 s’envole de 27 % à 45 %.
Et pour le PS, le volume de
nuit explose de 32 % à 57 %.

Ce tour de passe-passe est en fait du pur rattrapage,
destiné à reléguer la gauche sur une heure de faible
écoute, mais sans se faire repérer par l’Arcom. Le

dimanche matin, la tranche de 6 heures à 7 heures fait
peu d’audience, contrairement à la semaine. Mais du
point de vue de l’Arcom, la journée démarre à 6 heures, y
compris le week-end.

Si l’on considère que la journée démarre en fait à
7 heures le week-end, et non à 6 heures, le décompte des
temps de parole nocturnes gonfle considérablement.
Selon nos calculs, si l’on prend en compte cette
manipulation, le temps de parole nocturne de LFI en
mars 2025 s’envole de 27 % à 45 %. Et pour le PS, le
volume de nuit explose de 32 % à 57 %. C’est la même
chose sur l’ensemble du trimestre : une fois ce
redressement effectué, LFI fait 34,7 % de son temps de
parole la nuit, et le PS 43 % (contre 28 % en arrêtant les
compteurs à 6 heures du matin). 

Cette manœuvre sert donc exclusivement à favoriser
l’extrême droite sur les heures de fortes audiences. Le RN
est d’ailleurs quasi absent la nuit sur CNews, où il y
compte seulement 4 % de son temps de parole.
Contrairement à ce qu’affirmait l’Arcom, la gauche est
donc bien majoritairement reléguée la nuit, au mois de
mars comme sur tout le trimestre.

L’astuce du JT de nuit multidiffusé

CNews ne se contente pas des tunnels nocturnes. La
chaîne utilise aussi son journal télévisé de nuit, qui passe
en boucle de minuit à 6 heures, pour rattraper les déficits
de temps de parole. Là encore, la gauche et le centre sont
très largement concernés, et le RN quasi absent. 

Par exemple le 29 mars, une interview de Manuel
Bompard d’une minute vingt passera à dix reprises la
même nuit. L’équivalent de plus de treize minutes
de temps de parole. Le lendemain, un extrait de
Jean-Luc Mélenchon est diffusé à sept reprises en
quelques heures.

Et CNews rechigne tellement à donner la parole à la
gauche et au centre que les passages qui les concernent
sont parfois presque inaudibles. Comme le 27 mars, où la
chaîne passe un discours de François Hollande d’une
qualité sonore très en deçà des standards de la télévision.
Les rattrapages de temps de parole se font aussi par
l’intermédiaire de passages incompréhensibles, comme
cet extrait assez confus d’une conférence de presse de
l’élu MoDem Erwan Balanant diffusé à quatre reprises le
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26 mars. La séquence est amenée sans aucun contexte et
on ne sait absolument pas de quoi le député parle.

Confrontée à nos résultats
fin décembre, l’Arcom s’est
dite dans l’incapacité de nous
fournir une réponse précise
avant plusieurs semaines.

Autre exemple le 27 mars, lorsque CNews pioche au
hasard des questions au gouvernement d’élu·es PS ou
Renaissance pour les passer en boucle... sans diffuser la
réponse des ministres interrogé·es. La même question
d’une députée Renaissance est rediffusée à douze
reprises en seulement deux heures, permettant à la
chaîne de rattraper vingt-deux minutes de temps de
parole pour le centre. 

Parfois enfin, la chaîne recycle des interviews tournées
près d’une semaine avant ou diffuse des séquences
absurdes. Comme le 30 mars 2025, lorsque la chaîne passe
à sept reprises en pleine nuit une séquence du député LFI

Sébastien Delogu dont le visage apparaît à moitié coupé
à l’écran. 

Confrontée à nos résultats fin décembre, l’Arcom s’est
dite dans l’incapacité de nous fournir une réponse
précise avant plusieurs semaines. Après avoir démenti
RSF, l’autorité refuse toujours de publier ses propres
données. Auprès de Mediapart (voir l’intégralité de sa
réponse en annexe), elle ne répond pas non plus sur le
décalage de la matinale ni sur l’absence du RN la nuit.

Elle rappelle simplement que « LFI et le PS s’expriment
majoritairement le jour » et que « la proportion de temps
de parole accordée au PS et à LFI est globalement conforme
à leur poids politique ».

Boîte noire

Sollicitée par Mediapart, la chaîne CNews n'a pas donné

suite. 


